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...suite des nouvelles 

ÉTATS-UNIS 

Ateliers NACAR :  
“Tenants et aboutissants du membership associé”  

À la réunion du conseil d’administra-
tion des Associées Providence de         
Mother Joseph, en octobre 2008,  
certains membres ont voté pour s’unir 
aux Soeurs de NACAR (Conférence 
nord-américaine des associées et des 
religieuses). J’ai assisté à un atelier 
sur les “tenants et aboutissants du 
membership associé”. Cet atelier          
traitait de sujets reliés à la formation 
initiale depuis la demande d’admission jusqu’à l’engagement. Les 
50 congrégations associées présentes ont pu partager leurs idées. 
Plusieurs groupes disposaient d’un programme bien structuré         
pouvant durer 3 ans, mais la plupart des autres ressemblaient 
beaucoup au nôtre et duraient environ un an à compter du            
premier contact. Les types de critères pour choisir les candidat(e)s 
étaient variés. Les groupes se montraient pour la plupart très         
ouverts à la diversité ethnique et disposés à accueillir des            
personnes de différentes confessions religieuses. Bien que la            
majorité soit d’abord catholique et chrétienne, quelques groupes 
se disaient ouverts aux non-Chrétiens, dans la mesure où les         
candidat(e)s étaient appelés au charisme. Un groupe exigeait que 
ceux-ci soient éligibles à recevoir la communion. 

L’atelier offrait de véritables occasions de contact personnel avec 
des leaders des groupes d’Associées et Associés. La plupart de 
ces directrices générales servaient à temps plein ou partiel contre 
rémunération, avec assurance médicale. J’étais la seule directrice 
bénévole présente. Les Associées et Associés Providence de 
Mother Joseph constituaient le seul organisme classifié 501(c)(3), 
mais plusieurs envisagent cette option car le nombre de Soeurs 
diminue. Quatre autres groupes d’Associées et Associés Providence 
étaient présents. 

La prochaine rencontre du groupe NACAR se tiendra à St-Louis, 
Missouri, les 4, 5 et 6 juin 2010. 

Pour plus d’information au sujet de NACAR: www.nacar96.org. 
      Marie Ilch, a.p.  

 

invitons souvent des conférenciers à nous en apprendre            
davantage.  En petit groupe, on a plus de chance de connaître les 
autres. 

Un projet nouveau qui vient juste de se faire jour consiste à            
étudier “la pauvreté à Walla Walla” puis à répondre aux besoins 
qu’on découvre. 

Parmi nos ministères on compte ceux de : médecin, diacre, visites 
des malades, différents ministères paroissiaux, conseiller,            
enseignant, visites des prisons, bénévoles pour Birthright (soutien à 
la grossesse), ministère de l’Eucharistie aux malades des hôpitaux 
ou ailleurs, service social/médical dans la collectivité, bulletin pour 
les enfants de la paroisse, aide au programme Tri-Parish Senior 
Luncheons (repas aux aînés).  

Nous sommes éloignés des autres groupes d’Associé(e)s et des  
autres Soeurs de la Providence, mais nous demeurons intéressés et 
informés. Lorsqu’un membre est décédé l’an dernier, tout le monde 
était présent au rosaire et aux funérailles, par solidarité.   

S. Helen Mason, s.p., personne-lien des a.p. 

Information additionnelle sur le groupe : 

• Il a vu le jour en 1986. Au fil des ans il a accueilli 15        
membres. Quatre sont décédés. Un est dans une maison de 
soins infirmiers et ne peut plus participer. 

• S. Helen Mason travaille avec le groupe depuis 2000. 

• 2 membres travaillent dans un hôpital des Soeurs de la            
Providence à Washington. 
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CHEMIN DE RÉCONCILIATION 

Il y a deux récits qui nourrissent ma réflexion concernant le chemin 
de réconciliation; le premier est “Le Chemin d’Emmaüs”, un de mes 
textes favoris de l’Évangile, surtout le passage où les deux disci-
ples font route en commentant les événements récents, et où Jésus 
se joint à eux. (Luc 24,13-15). L’autre récit merveilleux est le vo-
yage de Mère Joseph vers les États-Unis : une route longue et 
dangereuse qu’elle n’hésita pas à affronter pour parvenir dans 
une contrée où les gens avaient besoin d’elle.  

En gardant à l’esprit ces deux récits, j’aimerais vous parler un peu 
de mon chemin de réconciliation, une longue démarche de ma vie, 
qui a fait appel à l’ouverture, à l’acceptation, à la confiance, au 
risque et à la conversion. 

Mon chemin de réconciliation ressemble beaucoup à celui des dis-
ciples en route vers Emmaüs : moi aussi je voulais fuir mon passé 
douloureux. J’errais sans but jusqu’à ce que Dieu me parle sur la 
route, alors que je me trouvais au Chili.  Il m’a interpellée par la 
bouche de Soeur Margaret, qui me proposait une retraite de dis-
cernement sur les questions suivantes : Où est-ce que je veux aller : 
aux États-Unis ?, dans mon pays ? ou bien demeurer au Chili ?... 
Que me dictait mon coeur ? 

Au terme de ma retraite, j’ai ressenti un fort désir, voire un besoin 
de venir aux États-Unis, d’y vivre ma démarche de réconciliation 
et ainsi me laver de toute cette haine que la guerre du Salvador, 
mon pays, avait semée en moi. En effet, j’avais vu mon père et 
mes frères assassinés par des soldats formés à l’École des Améri-
ques, ici aux États-Unis. Or j’ai senti très fort l’Esprit me dire que 
les gens ne sont pas tous des meurtriers, et ceci m’a décidée à ve-
nir dans ce pays y entamer une démarche personnelle de réconci-
liation. 

En arrivant ici pour y compléter mon programme de noviciat, j’ai 
vécu une expérience bien différente de celle que j’avais imagi-
née; je croyais en effet que ce serait très difficile de m’ouvrir aux 
gens, à la culture et à la langue. 

Quelle surprise ! Dieu m’a préparée dès le moment où il m’a ap-
pelée à faire cette retraite sur les trois options. Il m’a tracé la voie  

Réflexion  
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Nouvelles 

Vous y trouverez les derniers numéros de ce bulletin dans la section 
‘Associés(es) et Amis(es)’ 

ÉTATS-UNIS 

Nouvelles des Associés Providence de Mother Joseph 

Le 11 septembre 2008, notre groupe a été reconnu comme            
organisme de bienfaisance publique et exempté de l’impôt            
fédéral, en vertu du Code 501(c)(3). Nous tenons à remercier les 
Soeurs de la Providence d’avoir mis leurs conseillers juridiques à 
notre disposition pour nous aider à préparer les documents. Cette 
reconnaissance nous permettra d’effectuer des collectes de fonds 
pour de nombreux ministères en faveur des pauvres et des            
marginaux et remettre aux donateurs des reçus de charité pour 
leurs contributions. Les Associées et Associés, et les amies et amis 
Providence, soutiennent leurs ministères en leur consacrant leur 
temps et leur argent. 

Geri Ann Johnson, AP, est devenue directrice générale des           
Associé(e)s Providence le 1er janvier 2009. Elle assume le poste 
laissé vacant par Marie Ilch, AP, qui a été nommée au poste          
nouvellement créé et très nécessaire de secrétaire exécutive.            
Marie, de Spokane, a dirigé l’équipe qui a mis les systèmes en 
place, permettant aux Associés Providence de fonctionner comme 
entité sans but lucratif. 

Marie Ilch, a.p. 
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Au milieu de toute cette réalité complexe, nous trouvons égale-
ment des signes d’espoir, comme par exemple l’actuel président 
de l’Assemblée générale de l’ONU, Miguel d’Escoto Brockmann, « 
qui est en train de donner un visage nouveau à cette entité. Il crée 
en effet des groupes d’étude sur une foule de sujets qui touchent 
particulièrement l’humanité souffrante : la question de l’eau douce, 
les liens qui existent entre les énergies alternatives et la sécurité 
alimentaire, la question mondiale des autochtones et autres grou-
pes significatifs, sujets sur lesquels de grands noms de l’économie 
prennent position, comme par exemple, Joseph Stiglitz, lauréat du 
prix Nobel; ces personnes cherchent des solutions collectives à la 
crise économique et financière. » (Revue FUSION. Extrait L. Boff) 

Nous faisons partie de ces réalités “mondialisées” au milieu des-
quelles nous continuons d’assurer une présence Providence par nos 
gestes quotidiens. Même si ces gestes sont privés et non divulgués, 
ils constituent les semences d’un monde qui cherche une réconcilia-
tion basée sur la compassion et l’amour des plus pauvres; ils nous 
amènent à fonder nos rapports sur les valeurs de l’égalité et du 
respect pour la dignité humaine et pour toute la création.  

Dans la confiance réconciliatrice,  

S. María Antonieta Trimpay, s.p. 
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de telle sorte que j’ai pris des cours d’anglais au Community Colle-
ge, là où plusieurs immigrants illégaux étaient inscrits; j’ai appris 
comment ils vivaient et j’ai souvent eu l’occasion de les consoler. 
J’ai aussi travaillé avec les enfants à Santa Ana; c’est ainsi que je 
me suis familiarisée avec la réalité de ce pays, pour constater que 
cette culture différait beaucoup de la mienne. Toutes ces expé-
riences n’avaient rien de reposant car je ne parlais pas anglais; 
mais le travail m’a aidée à créer des liens très profonds, par la 
transparence et l’amour. J’ai mis toute ma confiance en Dieu, cer-
taine qu’Il m’avait préparé la voie dans mon meilleur intérêt pour 
l’avenir. 

Aujourd’hui je peux dire qu’aux États-Unis, j’ai vécu mon expé-
rience de réconciliation avec confiance et conversion et que mon 
but a été atteint.  Je me sens maintenant partie prenante de cette 
culture que j’ai adoptée, parmi des gens auxquels je m’identifie 
désormais. Je puis dire que « Dieu m’a libérée de ma colère et 
qu’il m’a ouverte à la liberté de la réconciliation ». J’ajouterai que 
je suis heureuse d’avoir parcouru ce chemin de réconciliation dans 
-et avec- ce pays, et que c’est la meilleure chose qui me soit arri-
vée dans ma vie jusqu’ici, car tout comme les disciples d’Emmaüs, 
je sentais que Jésus lui-même marchait à mes côtés, et tout comme 
Mère Joseph, j’ai pris le risque de traverser les frontières vers un 
pays et vers un espace de moi-même que je méconnaissais. Ceci 
m’a amenée à écouter en profondeur la volonté de Dieu, qui m’in-
vitait à mieux me connaître moi-même et, du plus profond de mon 
être, à pardonner et à me réconcilier avec les gens et avec ce 
pays qui m’accueille aujourd’hui. 

 

 

 

 

 

 

                                                                       

 

S. Vilma Franco, s.p. 
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Chères Associées et chers Associés Providence, 

JUIN  2009          NO. 09-002 

Il y a déjà six mois que l’Organisation des Nations Unies a procla-
mé l’Année internationale de la Réconciliation, et nous constatons 
que le monde a encore grand besoin de travailler sur cette valeur 
si essentielle à notre coexistence entre humains et avec la création. 
Pour nous, la famille Providence, les signes de notre temps nous 
interpellent, comme ils ont défié et interpellé Mère Émilie, Mère 
Bernard et Mère Joseph, les invitant à rechercher Dieu dans ces 
situations : 

*La crise alimentaire, qui frappe durement dans le monde; selon le 
rapport de la FAO pour 2008,…« 40 millions de personnes se 
sont ajoutées à celles déjà touchées par la faim cette année, sur-
tout à cause de l’augmentation des prix des aliments. Avec cet 
ajout, le nombre total des sous-alimentés dans le monde s’élève à 
963 millions, contre 923 millions en 2007. » Et nul doute que la 
crise économique et financière actuelle va toucher encore plus de 
personnes, puisque l’OIT (Organisation internationale du travail) 
prévoit qu’en 2009 210 millions de personnes seront en chômage.  

*Nous avons récemment vécu un autre événement :..… Le geste de 
la Corée du Nord, son essai nucléaire, a déclenché une alerte mon-
diale et amené les 5 membres permanents du Conseil de Sécurité 
de l’ONU (É.-U., Russie, France, Chine et Royaume-Uni), ainsi que 
le Japon, à reprendre les négociations en vue d’une nouvelle 
ronde de sanctions contre ce pays. En même temps, le président 
sud-coréen Lee Myung-bake, déclarait : « Si la Corée du Nord 
tourne le dos au dialogue et à la paix, et ose proférer des menaces 
militaires et des provocations, la République de Corée ne le tolé-
rera jamais. » (Déclaration sur les ondes de la radio) 


